
 
 
 
 
 

FILLE DU VENT 
 
 
 
 
 
Deux ailes de papillon 
Aux caresses du soleil 
Etaient vos yeux baissés 
Et la chanson de vos mains 
Cueillant l’eau des fontaines 
S’était envolée vers vos lèvres 
En un baiser radieux. 
 
Accroupie sur la pierre 
Vous étiez. 
Lors que s’étaient allumés mes pas 
Vous vous étiez levée. 
M’aviez parlé 
– Je crois – 
Et la fleur de vos voyages 
Avait parfumé l’exotisme de votre voix. 
 
Fille du vent 
Et de l’ailleurs 
Vous aviez poussé la porte de mon poème ; 
Un souffle d’air est entré 
Et mon chant habité 
S’est habillé de lumière. 
 
Depuis 
Je vous garde 
En moi 
Car vous m’êtes ce pain 
Dont je ne me suis jamais rassasié. 


